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Dans notre précédente étude, "Pharaon poursuit les Hébreux", nous avons commencé 
à découvrir cette incroyable mise en scène divine, qui a pour objectif d'entraîner 
Pharaon et tout son peuple à leur perte. Contre toute rationalité humaine - malgré les 
10 plaies subies, et malgré le fait que "Pharaon eut laissé partir le peuple" (chap.  13, v.  
17) – ils vont se lancer à la poursuite d'Israël. Cela fait partie du plan de l'Eternel, qui dit 
à Moché (14, 4):  

 

 וְיָדְע", חֵילוֹ 
"בְכָל וְאִָ בְדָה ְ�פַרְעֹה, וְרָדַ� �חֲרֵיהֶ�, ַ�רְעֹה
לֵב
אֶת וְחִַ�קְִ�י 
  ‘‘אֲנִי ה
מִצְרַיִ� ִ י

Et je raffermirai le cœur de Pharaon et il les poursuivra; puis j'accablerai de ma 
puissance Pharaon avec toute son armée et les Égyptiens apprendront que je suis 
l'Éternel.   

 

Car l'objectif du Créateur de provoquer l'effondrement de l'empire tyrannique, n'est pas 
seulement dicté par sa volonté de libérer son peuple. Et lorsque - dans les versets du 
passage qui nous occupe ici - l'armée d'Egypte se rapprochant d'Israël, "les 
rencontrèrent, campés sur le rivage", c'est un nouveau degré de "déraison perfide", qui 
provoquera le dénouement ultime, riche d'enseignements historiosophiques1.  

                                                      
1 Liés à la philosophie de l’histoire.  
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וווו''''''''ד   טד   טד   טד   ט''''''''שמות ישמות ישמות ישמות י


 אאאא''''''''לללל    

וְאַָ�ה טז .  וְיִָ/ע", יְִ.רָאֵל
ְ�נֵי
ַ-ֵ�ר אֶל; ִ�צְעַק אֵלָי
 מַה, מֶֹ+ה
אֶל‘ וַֹ*אמֶר הטו 

 הַָ*�
יָד2ְ עַל
 "נְטֵה אֶת, מ23ְַ
הָרֵ� אֶת
, יְִ.רָאֵל ְ�תו4ֹ הַָ*�
 וְיָבֹא" בְנֵי; "בְקָעֵה"
וְאִָ בְדָה ְ�פַרְעֹה ; �חֲרֵיהֶ�, וְיָבֹא", לֵב מִצְרַיִ�
הִנְנִי מְחֵַ�ק אֶת, וַאֲנִייז .  ַ�ַ*ָ�ָ+ה
, רְעֹהְ�הִָ בְדִי ְ�פַ , ‘אֲנִי ה
ִ י, יָדְע" מִצְרַיִ�וְ יח . ְ�רִכְ�וֹ "בְפָרָָ+יו, חֵילוֹ 
"בְכָל

, וֵַ*ל4ֶ, הַהֹל4ֵ לִפְנֵי מַחֲנֵה יְִ.רָאֵל, וִַ*ַ/ע מַלְא4ַ הָא5ֱקי�יט . ְ�רִכְ�וֹ "בְפָרָָ+יו
וַָ*בֹא ֵ�י7 מַחֲנֵה כ .  מֵ�חֲרֵיהֶ�, וַַ*עֲמֹד, מְִ�נֵיהֶ�, וִַ*ַ/ע ע8ַ"ד הֶעָנ7ָ; מֵ�חֲרֵיהֶ�

קָרַב זֶה 
 ו5ְא; ה9ַָיְלָה
וַָ*אֶר אֶת, וַיְהִי הֶעָנ7ָ וְהַחֶֹ+4, ל"בֵי7 מַחֲנֵה יְִ.רָאֵ , מִצְרַיִ�
הַָ*� ְ�ר"חַ 
 אֶת ‘וַ*וֹל4ֶ ה, הַָ*�
עַל, דוֹ יָ 
וֵַ*ט מֶֹ+ה אֶתכא .  ה9ַָיְלָה
ָ ל, זֶה
 אֶל


 וַָ*בֹא" בְנֵיכב .  8ָיִ�הַ , וִַ*ָ�קְע"; הַָ*� לֶחָרָבָה
וַָ*ֶ.� אֶת, ה9ַַיְלָה
קָדִי� עַָ�ה ָ ל
וִַ*רְְ-פ" כג . מִימִינָ� "מְִ:מֹאלָ�, וְה8ַַיִ� לָהֶ� חוֹמָה; ַ�ַ*ָ�ָ+ה, יְִ.רָאֵל ְ�תו4ֹ הַָ*�


 וַָ*בֹא" �חֲרֵיהֶ�, מִצְרַיִ�
, וַיְהִיכד . הַָ*�, �ו4ֹ
 אֶל: רִכְ�וֹ "פָרָָ+יו, ֹ ל ס"ס ַ�רְעֹה
אֵת , וַָ*הָ�; ְ�ע8ַ"ד אֵ+ וְעָנ7ָ, מַחֲנֵה מִצְרַיִ�
אֶל‘ הוַַ*ְ+קֵ� , מֹרֶת הַֹ�קֶרְ�אַ+ְ 

ת, וַיְנַהֲגֵה", אֵת אֹפ7ַ מַרְְ בֹתָיו, וַָ*סַרכה . מַחֲנֵה מִצְרָיִ� , וַֹ*אמֶר מִצְרַיִ�; ִ�כְבֵד<

 סָה מְִ�נֵי יְִ.רָאֵל?נ"

 אֶל‘ כו וַֹ*אמֶר ה} פ{.  מִצְרָיִ�נִלְחָ� לָהֶ� �ְ , ‘ִ י ה

ב" ה8ַַיִ� עַל; הַָ*�
יָד2ְ עַל
 נְטֵה אֶת, מֶֹ+ה כז .  ָ�רָָ+יו
רִכְ�וֹ וְעַל
עַל, מִצְרַיִ�
 וְיָ+<

נָסִי� , "מִצְרַיִ�, וַָ*ָ+ב הַָ*� לִפְנוֹת ֹ�קֶר לְאֵיתָנוֹ , הַָ*�
 יָדוֹ עַל
וֵַ*ט מֶֹ+ה אֶת
ב" ה8ַַיִ�כח .  ְ�תו4ֹ הַָ*�, מִצְרַיִ�
אֶת‘ וַיְנַעֵר ה ;לִקְרָאתוֹ  הָרֶכֶב 
וַיְכַ/" אֶת, וַָ*+<


עַד, נְִ+�ר ָ�הֶ�
5א: הַָ�אִי� �חֲרֵיהֶ� ַ�ָ*�, לְכֹל חֵיל ַ�רְע ה, הַָ�רִָ+י�
וְאֶת
מִימִינָ� , וְה8ַַיִ� לָהֶ� חֹמָה; �ְ�תו4ֹ הַ*ָ , "בְנֵי יְִ.רָאֵל הָלְכ" בַַ*ָ�ָ+הכט .  אֶחָד


יְִ.רָאֵל
אֶת, ַ�*וֹ� הַה"א‘ וַ*וַֹ+ע הל .  "מְִ:מֹאלָ�
וַַ*רְא יְִ.רָאֵל ; מִַ*ד מִצְרָיִ�
אֲֶ+ר עָָ.ה , ד הBְַדֹלָההַ*ָ 
וַַ*רְא יְִ.רָאֵל אֶתלא .  ְ.פַת הַָ*�
מֵת עַל, מִצְרַיִ�
אֶת
 .  עַבְ-וֹ , "בְמֶֹ+ה, 'ה�ַ , וַַ*אֲמִינ"; ‘ה
אֶת, וִַ*ירְא" הָעָ�, יִ�ְ�מִצְרַ ‘ ה

Pentateuque Exode 
ch.  14, v.  15-31, 
(Bechala’h - בשלח) 
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v. 24: �ִוַ ָ*הָ� אֵת מַחֲנֵה מִצְרָי; et jeta la perturbation dans l'armée égyptienne.   

Deux racines verbales voisines - également du point de vue du sens - mais non 

identiques: המה et המם.   

• La racine המה figure, par exemple, dans Devarim 7, 23:  

  גְדֹלָה עַד הCִָמְדָ� וְהָמָ� מְה"מָה"נְתָנָ� יְהֹוָה א5ֱהֶי2 לְפָנֶי2  

Mais l'Éternel, ton Dieu, les mettra à ta merci; il répandra parmi eux un grand trouble, jusqu'à ce 
qu'ils soient détruits.   

(…) où Rachi précise que le מ final ne fait pas partie de la racine, comme le montre le 
substantif מְה"מָה qui suit.   

 

 

Exode 14, 15-31 

15 L'Éternel dit à Moïse: "Pourquoi m'implores-tu? Ordonne aux enfants d'Israël de 
se mettre en marche. 16 Et toi, lève ta verge, dirige ta main vers la mer et divise la; 
et les enfants d'Israël entreront au milieu de la mer à pied sec." 17 De mon côté, je 
vais affermir le cœur des Égyptiens pour qu'ils y entrent après eux; et alors 
j'accablerai Pharaon et son armée entière, ses chars et sa cavalerie. 18 Les 
Égyptiens reconnaîtront que je suis l'Éternel, quand j'accablerai Pharaon, ses 
chars et ses cavaliers." 19 Le messager de Dieu, qui marchait en avant du camp 
d'Israël, passa derrière eux, la colonne nébuleuse cessa d'être à leur tête et se fixa 
en arrière." 20 Elle passa ainsi entre le camp égyptien et celui des Israélites: pour 
les uns il y eut nuée et ténèbres, pour les autres la nuit fut éclairée; et, de toute la 
nuit, les uns n'approchèrent point des autres. 21 Moïse étendit sa main sur la mer 
et l'Éternel fit reculer la mer, toute la nuit, par un vent d'est impétueux et il mit la 
mer à sec et les eaux furent divisées. 22 Les enfants d'Israël entrèrent au milieu de 
la mer, dans son lit desséché, les eaux se dressant en muraille à leur droite et à 
leur gauche. 23 Les Égyptiens les poursuivirent et tous les chevaux de Pharaon, 
ses chariots, ses cavaliers, entrèrent à leur suite au milieu de la mer. 24 Or, à la 
dernière veille, l'Éternel fit peser sur l'armée égyptienne une colonne de feu et une 
nuée et jeta la perturbation dans l'armée égyptienne 25 et il détacha les roues de 
ses chars, les faisant ainsi avancer pesamment. Alors l'Égyptien s'écria: "Fuyons 
devant Israël, car l'Éternel combat pour eux contre l'Égypte! " 26 Le Seigneur dit à 
Moïse: "Étends ta main sur la mer et les eaux rebrousseront sur l'Égyptien, sur ses 
chars et sur ses cavaliers." 27 Moïse étendit sa main sur la mer et la mer, aux 
approches du matin, reprit son niveau comme les Égyptiens s'élançaient en avant; 
et le Seigneur précipita les Égyptiens au sein de la mer. 28 Les eaux, en refluant, 
submergèrent chariots, cavalerie, toute l'armée de Pharaon qui était entrée à leur 
suite dans la mer; pas un d'entre eux n'échappa. 29 Pour les enfants d'Israël, ils 
s'étaient avancés à pied sec au milieu de la mer, ayant les eaux, comme un mur, à 
leur droite et à leur gauche. 30 L'Éternel, en ce jour, sauva Israël de la main de 
l'Égypte; Israël vit l'Égyptien gisant sur le rivage de la mer. 31 Israël reconnut alors 
la haute puissance que le Seigneur avait déployée sur l'Égypte et le peuple révéra 
le Seigneur; et ils eurent foi en l'Éternel et en Moïse, son serviteur.   
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• Dans notre verset, il suit la même cohérence, lorsqu'il écrit:  

  .  ערבב� נטל סגניות שלה�  ז "7 בלע"אשטורדישו לשו7 מהומה 
 ויה� 

Expression de perturbation/trouble - en français, estordison (étourdissement); car « Il 
les étourdit, leur retirant la raison(…)"  

Et il ajoute:  

יוסי הגלילי כל מקו� שנאמר בו מהומה ' א בנו של ר"ושנינו בפרקי ר
על ' וגו בקול גדול' וירע� ה) א ז"ש(הרעשת קול הוא וזה אב לכול7 

  : ויהומ�פלשתי� 

"(…) et le Pirkei de Rabbi Eliezer enseigne à ce sujet, au nom de R.  Eliezer, le fils de R.  
Yossi HaGlili, qu'à chaque fois qu'apparaît la notion de mehouma, cela indique un 
grand vacarme: la référence majeure en est au chap.  7 de Samuel I (v.  10), qui dit 
"mais le Seigneur tonna en ce moment, avec grand fracas, sur les Philistins, les 
étourdit".  Peut-être serait-il alors préférable de traduire abasourdit! (…)   

 

• La racine המם, cependant, a une connotation de coup, de brisure:  

  נְב"כַדְרֶאHַר מֶל4ֶ ָ�בֶל } \הֲמָמַנִי{\הֲמָמַנִו } \אֲכָלַנִי{\אֲכָלַנִו 

Jérémie 51, 34: II m'avait dépouillée [dit Sion], il m'avait brisée, Nabuchodonosor, roi de 

Babel.   
 

v. 25, 27: מְִ�נֵי יְִ.רָאֵל ?נ"סָה ; Fuyons devant Israël 

 (!) les Égyptiens fuient en avant ;"מִצְרַיִ� נָסִי� לִקְרָאתוֹ              

De la racine נוס, ce verbe perd parfois le vav du milieu, comme ici נָסִי�. C'est le cas de 
tous les verbes de ce groupe irrégulier, comme גור, קום, רוץ , etc.   

Dans l'étude intitulée "Afin que tu saches(…)", d'autres détails sont donnés sur ce terme.  
Notons encore, lié à notre passage, le verset connu du Hallel (Psaumes 114, 3):     

  .  יִ�בֹ לְ
ח�ר, הַ�רְֵַ�ן; וַ�נָסֹ, הַ�םָ רָ
ה  

La mer le vit et se mit à fuir, le Jourdain retourna en arrière (…) 

    

v. 27: �*ַָתו4ֹ ה�מִצְרַיִ�, ְ
 le Seigneur précipita les Égyptiens au sein ;’’וַיְנַעֵר ה אֶת

de la mer.   

• Le verbe לנער signifie plutôt secouer, ballotter – comme dans le pyiout bien connu 
de R. Chlomo Elkabets, chanté le vendredi soir, לכה דודי  

Secoue-toi de la poussière, et lève-toi! (Isaïe 52, 2) :הִתְנַעֲרִי מֵעָפָר ק"מִי  

• Il faut pourtant se poser la question du rapport entre ce verbe, et le nom נער = 
jeune homme, puisque c'est rigoureusement le même mot ! (…) Réponse: la 
na'arout, la "jeunesse", se mesure apparemment à la capacité de "secouer la 
poussière" – au propre, comme au figuré!  Et ce n'est pas uniquement une question 
d'âge biologique!   

• En tous cas, ces deux sens se retrouvent dans un midrach, qui explique que 
l'homme est foncièrement bon – mais que l'accès à la société humaine entraîne la 
possibilité du mal.   
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Sur le verset (Berechit 8, 21) כי יצר לב האד� רע מנעוריו " (…) « car les conceptions du 
cœur de l'homme sont mauvaises dès son enfance », le Midrach Tehilim (ps. 9) écrit, 
jouant quelque peu sur les mots:  

 du moment où il est "secoué" du ventre maternel (…)!  2 = משננער ממעי אמו

 

• Tout cela était nécessaire pour comprendre Rachi sur notre verset:  

את הקדירה והופI העליו7 למטה והתחתו7 למעלה  שמנערכאד�  
  'וינער ה
 : לקבל היסורי7 חיותה בה� "כI היו עולי7 ויורדי7 ומשתברי7 בי� ונת7 הקב

(…) Comme quelqu'un qui bascule la marmite, et la retourne, le haut en bas, et le bas 
en haut – ainsi (les Egyptiens) étaient déportés vers le haut, puis vers le bas, et brisés 
par les flots, bien que D-ieu leur donna un surplus de vitalité, pour prolonger leurs 
tourments.   

 

• Pourquoi ajouter la précision "bien que (…)", et d'où Rachi a-t-il appris cela?  
Ecoutons la Me’hilta sur le même verset:  

 וינער וכו' נת7 לה� כח נערות כדי לקבל את הפורענות     

Vayna'er – Il leur donna des forces de jeunesse, afin qu'ils reçoivent tout leur châtiment!   

 

Partie 1: Versets  15-18 / Les dernières instructions divines à Moïse. 

Partie 2: Versets  19-22 / Ouverture de la mer. 

Partie 3: Versets  23-28 / La poursuite des Egyptiens, et leur disparition. 

Partie 4: Versets  29-31 / Une leçon de foi. 

 

MESURE POUR MESURE 

, חֵילוֹ 
ְ�פַרְעֹה "בְכָל וְאִָ בְדָה; �חֲרֵיהֶ� ,וְיָבֹא", לֵב מִצְרַיִ�
אֶת מְחֵַ�קהִנְנִי , וַאֲנִי

  .  "בְפָרָָ+יו ְ�רִכְ�וֹ 

De mon côté, je vais affermir le cœur des Égyptiens pour qu'ils y entrent après eux; et 
alors j'accablerai Pharaon et son armée entière, ses chars et sa cavalerie.   

Comparativement au verset cité en introduction, ce verset 17 présente plusieurs 
différences: en particulier, le temps présent employé ici, à la place du futur; et aussi, 
le verbe �ַוְרָד - il les poursuivra, remplacé ici par "וְיָבֹא - qu'ils y entrent (question qui 
se trouve renforcée dans la mesure où on retrouve la même différence aux versets 8 et 
23, où est relaté l'événement lui-même, après l’avertissement divin).  

Au moment où les Egyptiens doivent décider d'entrer dans les flots, au moment où 'ils 
assistent au miracle colossal de l'ouverture de la mer devant les Israélites, ce verset 
                                                      
2 De même l’adolescent est « agité ». 
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montre leurs hésitations: "y entrer" est bien différent de "les poursuivre"!; et notre 
deuxième question - la nécessité de raffermir le cœur du Pharaon - devient ici 
imminente et impérative (à cause de ces hésitations), là où elle était, au verset 4, 
conditionnée par l'attitude éventuelle de Pharaon et de ses serviteurs (v.  5-6) (…)   

"Le cœur de Pharaon", "le cœur des Égyptiens" (…) On se reportera à notre étude, 
intitulée "J'endurcirai le cœur de Pharaon", pour approfondir cette notion; 

Quoi qu'il en soit, elle est, d'après Rachi, à l’origine ? de ce qui arrive à l'armée 
égyptienne, lorsque (v.  25) "il détacha les roues de ses chars, les faisant ainsi avancer 
pesamment".   

 

 

 

Le Baal HaTourim approuve le principe de mida kenegued mida (mesure pour mesure), 
mais relie la punition avec une référence plus directe (Chemot 5, 9), où 
"l'alourdissement" se révèle être une faute :  

          עַל הָאֲנִָ+י� וְיַעֲ." בJָ וְ�ל יְִ+ע" ְ�דִבְרֵי ָ+קֶר ִ�כְַ�ד הָעֲבֹדָה 

Qu'il y ait donc surcharge (littéralement: alourdissement) de travail pour eux et qu'ils y 
soient astreints.  .  .   

Mais ce n'est pas qu'un détail; c'est tout l'épisode de l'engloutissement des Egyptiens 
dans la mer des Joncs, qui doit, semble-t-il, être expliqué par l'application du principe 
moral  מדה כנגד מדה = mesure pour mesure – que l'on pourrait énoncer ainsi: ce que 
les Egyptiens faisaient ou envisageaient de faire aux Hébreux, anticipe précisément ce 
que l'Eternel leur infligera (…) Ce thème avait été amorcé dans une précédente étude, 
"Afin que tu saches(…)", à propos de la plaie des ténèbres, et des 10 plaies en général.  

Mais il est ici mis en exergue par la plupart des commentateurs.   

Ainsi, sur le verset 11 du chapitre 18, où Yitro déclare:  

  : ִ י בַָ-בָר אֲֶ+ר זָד" עֲלֵיהֶ�מִָ ל הָא5ֱקי�  ‘י ִ י גָדוֹל העַָ�ה יָדַעְ�ִ 

Je reconnais, à cette heure, que l’Éternel est plus grand que tous les dieux, puisqu’il a 
été dans cette circonstance où l’on avait agi tyranniquement à leur égard.   

 

 

    שמות פרק יד פסוק כהשמות פרק יד פסוק כהשמות פרק יד פסוק כהשמות פרק יד פסוק כה    י עלי עלי עלי על""""רשרשרשרש

בהנהגה שהיא כבדה וקשה לה�  במדה שמדדו ויכבד  
 וינהגהו בכבדות 
  : לבו הוא ועבדיו א� כא7 וינהגהו בכבדות

Rachi 

Avancer pesamment – d'une façon pesante, et pénible pour eux; car 
selon leur manière de mesurer les choses (9, 34: "Pharaon, se voyant 
délivré de la pluie, de la grêle et des tonnerres, recommença à pécher 
et endurcit (littéralement: appesantit) son cœur, lui et ses serviteurs"), 
ainsi furent-ils punis eux-mêmes.   

 

Rachi 

Rabbi Chelomo Ben 
Yits’haq, 
Né à Troyes en 
1040, mort à Troyes 
en 1105. 
Le plus éminent 
commentateur de la 
Tora et du Talmud. 
Chef et modèle de 
l'École française 
(10ème au 14ème 
siècle). Il suit le plus 
généralement le sens 
littéral, mais cite 
souvent le Midrach. 
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.  .  .  le verset peut être compris autrement que la traduction du Rabbinat (qui met en 
évidence l'"implication" divine dans les souffrances de son peuple) – à savoir, de façon 
elliptique, comme mida kenegued mida: en effet, par la chose avec laquelle ils les ont 
tyrannisés (…) (ils seront eux-mêmes punis!  ).   

 

C'est le sens du Targoum Onkelos, qui donne:  

כע7 ידענא ארי רב יי ולית אלה בר מניה ארי בפתגמא דחשיבו מצראי למד7 

  : ראל ביה דננו7שית י

Je reconnais, à cette heure, que l’Éternel est grand, et qu'il n'y a d'autre dieu que Lui; 
car par le moyen que les Egyptiens pensaient employer contre Israël, par là même ils 
seront soumis.   

 

Et de façon plus détaillée encore, le Targoum Yonatan (attribué à Yonatan ben Ouziel, 
le plus grand des élèves de Hillel l'Ancien), pour lequel nous n'avons indiqué que les 
passages différents:  

כדו7 חכימת ארו� תקי� הוא יי על כל אלהיא ארו� בפתגמא דארשיעו 
  : מצראי למיד7 ית ישראל במיא עליהו7 הדר דינא לאיתדנא במיא

Je reconnais,(etc…) plus grand que tous les dieux; car le moyen (etc…) contre Israël, 
dans l'eau – s'est retourné contre eux, qui seront punis par l'eau.  .  .!   

 

Le Siftei Cohen (Lituanie et Allemagne; XVIIes.), dans son commentaire de notre verset, 
développe ce point:  

 

 

 

    שפתי כה7 על שמות פרק יד פסוק כהשפתי כה7 על שמות פרק יד פסוק כהשפתי כה7 על שמות פרק יד פסוק כהשפתי כה7 על שמות פרק יד פסוק כה

ה "כי פרעה ראה כל מה שעשה הקב.  ויאמר מצרי� אנוסה מפני ישראל
) ב"ילקוט רמז קפ(ל במדרש "בעשר מכות מדה כנגד מדה כמו שאמרו ז

ולזה , ולזה פחד לרדו� אחריה�, וראה שעשה עמה� גזירת כל הב7 הילוד
שאי7 חיזוק אלא , את לב פרעה וירדו�' ה חיזק לבו שנאמר ויחזק ה"הקב

עתה כשבא לי� ונכנס בו אמר ודאי עתה גובה ממנו גזירת , ו7במקו� רפי
כל הב7 הילוד כל מה שנלח� לה� היה מדה כנגד מדה וזה ג� כ7 מדה כנגד 

 : מדה

  

Siftei Cohen 

Alors l'Égyptien s'écria: "Fuyons devant (littéralement: à cause de) Israël"; car 
le Pharaon avait été témoin de tout ce qu'avait fait l'Eternel par les 10 plaies – 
qui étaient mesure pour mesure, comme c'est relaté dans le midrach (Yalkout 
Chimoni 182).  Il se rappela alors du décret qu'il avait prononcé "Tout mâle 
nouveau-né, jetez-le dans le fleuve"(1, 22); et c'est pourquoi il craignit de les 
poursuivre dans la mer.  L'Eternel endurcit alors son cœur  […] car il avait 
faibli.  Et lorsqu'il entra finalement dans les flots, il se dit: maintenant, D-ieu va 
certainement vouloir me faire payer ce décret; car tous les combats qu'Il a 
mené pour eux jusqu'à présent, étaient mida kenegued mida, et cela va 
sûrement se reproduire (…). 
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Ce principe de Justice de l'histoire, servira d'ailleurs de base à cette explication 
remarquable du midrach bien connu, sur l'hymne que les anges voulurent entonner lors 
de l'anéantissement des Egyptiens. R A.Y.Heschel de Cracovie (XVIIes.) écrit, en effet, 
dans son Hanoukat HaTora:  

 

 
 


 ספר חנוכת התורה ספר חנוכת התורה ספר חנוכת התורה ספר חנוכת התורה  
 
 
    שמות פרק יד פסוק כשמות פרק יד פסוק כשמות פרק יד פסוק כשמות פרק יד פסוק כ    

ה "איתא בגמרא ובמדרש בקשו מלאכי השרת לומר שירה אמר לה� הקב
קשה מפני מה חס [.  .  .  ]  מעשי ידי טבעו בי� ואת� אומרי� שירה 

פ על "ויש לומר דה.  ה על המצריי� אדרבה הלא באבוד רשעי� רנה"הקב
מחנה אשור במה ' פי מה דאיתא ש� בגמרא בפרק חלק מאי דכתיב ויI ה

אזנ� ושמעו השירה של המלאכי� ומחמת זה ' � שגלה ההכ� בשירה הכ
והנה איתא דטביעת מצרי� בי� היה מדה כנגד מדה .  עיי7 ש�' מתו וכו

בדבר אשר זדו עליה� לפי שהיו משליכי� ילדי ישראל לי� לפיכI נטבעו 
והשתא יוב7 הגמרא הנזכר לעיל כמי7 חומר בקשו מלאכי השרת .  'בי� וכו

צו להמית את המצריי� בשירה שלה� כמו בסנחרב לומר שירה פירוש שר
ה מעשי ידי  טבעו בי� רצה לומר דהא "לזה השיב לה� הקב.  כנזכר לעיל

א� כ7 [.  .  .  ] המצריי� טבעו את מעשי ידי דהיינו את ישראל בי� 
ואת� .  מהראוי הוא להמית� במדה שמדדו ה� שה� יטבעו ג� כ7 בי�

  .  ולא יהיה מדה כנגד מדהרוצי� לומר שירה ולהמית� בזה 

Hanoukat HaTora 

Dans la guemara et le midrach, on enseigne que les anges du Service 
souhaitaient dire un cantique de louange; mais l'Eternel leur dit: 
l'œuvre de mes mains se noient dans la mer, et vous diriez un 
cantique?   

A quoi, on doit objecter: pourquoi l'Eternel est-il si charitable envers 
les Egyptiens?  Au contraire, ne doit-on pas appliquer le principe de 
"Quand périssent les méchants, c'est une grande joie" (Proverbes 11, 
10; cf.  michna Sanhedrin 4, 5)?  !   

Il nous faut répondre sur la base de ce que note la guemara de 
Sanhedrin, au sujet du verset (Rois II 19, 35) "un ange du Seigneur 
frappa le camp assyrien": et de quoi furent-ils frappés? d'un cantique !  
D-ieu, en effet, leur fit entendre le chant des anges, ce qui les tua.  .  .   

Or, nous savons que les Egyptiens méritèrent d'être noyés dans la 
mer, mesure pour mesure, par la chose avec laquelle ils les ont 
tyrannisés, puisqu'ils jetaient les bébés d'Israël à l'eau.   

Il nous sera maintenant aisé de comprendre le midrach cité plus haut: 
les anges du Service ont voulu amorcer un cantique – c'est-à-dire, 
faire périr les Egyptiens par leurs chants, ainsi qu'il adviendra de 
Sanherib, comme rappelé ci-dessus.  Mais D-ieu les en empêcha, leur 
disant: l'œuvre de mes mains a été jetée dans les flots (les Hébreux, 
jetés à l'eau par les Egyptiens!  ) – il faut donc qu'ils périssent de la 
même façon, engloutis par la mer; or, s'ils meurent de vos cantiques, 
le principe de mida kenegued mida ne sera pas respecté!  .  .  .   
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Une référence supplémentaire, parmi d'autres:  

Psaumes ch.  7, v.  12-18:  

�וֹר   טז.  וְיָלַד ָ+קֶר, וְהָרָה עָמָל; ?ו7ֶ
הMִֵה יְחֶַ�ל טו(…)+וֹפֵט צִַ-יק , א5ֱקי�  יב
חֲמָסוֹ , וְעַל קָדְקֳדוֹ ; יָ+"ב עֲמָלוֹ בְרֹא+וֹ  יז.  ְ�ַ+חַת יִפְעָל, וִַ*ֹ�ל; וַַ*חְְ�רֵה", ָ רָה

   .עֶלְיו7ֹ‘ ה
ֵ+�, וַאֲז8ְַרָה; ְ צִדְקוֹ ‘ אוֹדֶה ה יח.  יֵרֵד

12  Dieu est un juge équitable (…) 15 Voyez, [le méchant] ourdit l’iniquité, il conçoit le mal et 
enfante le mensonge; 16 il a creusé une fosse et l’a rendue profonde, mais il glisse dans le 
précipice qu’il a préparé. 17 Son injustice lui retombe sur la tête, et sur son crâne sa cruauté 
s’abat. 18 Je rendrai grâce à l’Eternel pour sa justice, et je chanterai le nom du Seigneur, du 
Très-Haut (…) 

Cette prise de conscience de la Justice historique est au fondement de la connaissance 
du sens messianique de l'Histoire, qui nous a été révélé par les Prophètes. Mais elle est 
d'abord à l’origine de la foi éternelle d'Israël, et de sa confiance indéfectible dans sa 
propre destinée (…) ce qui apparaît à la fin du passage étudié:  

30 L'Éternel, en ce jour, sauva Israël de la main de l'Égypte; Israël vit l'Égyptien gisant 
sur le rivage de la mer. 31 Israël reconnut alors la haute puissance que le Seigneur 
avait déployée sur l'Égypte et le peuple révéra le Seigneur; et ils eurent foi en l'Éternel 
et en Moïse, son serviteur.   

  

La Justice de l'Histoire !:  

L'Histoire est-elle juste? Ou injuste? Donnez des 
exemples… 

Peut-on en juger à court terme, ou faut-il attendre, parfois 
des siècles, pour avoir la un recul nécessaire? (Que nous 
apprennent, à ce sujet, les sources citées ci-dessus: 
combien de temps entre le décret pharaonique à l'encontre 
des nouveaux-nés hébreux, et la perte de l'armée 
égyptienne dans les flots de la mer des Joncs? ) 

Que sont devenues les grandes civilisations  de l'Antiquité: 
Egypte, Babylonie, Grèce, Rome, etc(…) ? !  

Qu'est devenue Israël, "nation méprisée", selon la formule 
de R.  Yehouda HaLévy?  
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NATURE ET MIRACLE 

Chaque matin, et chaque soir, à la fin de la lecture du Chema, et peu avant le début de 
la Amida, nous rappelons cet épisode.   

C'est que, selon la formule du Rav Tsvi Yehouda Kook, le passage de la mer des Joncs 
est "le miracle de tous les miracles", נס הנסי� - sur le modèle de שיר השירי�, le 
Cantique des Cantiques.  .  .   

Tout d'abord, parce que ce miracle a touché l'eau, l'élément fondamental, d'où débute 
toute la création; d'après le midrach, ce sont toutes les eaux du monde qui ont été 
fendues (puisqu'il est écrit "les eaux furent divisées", et non "la mer fut divisée")!  
Rappelons que l'eau est cet élément exceptionnel, pour lequel "une goutte d'eau + une 
goutte d'eau = une (grosse) goutte d'eau! Directement issue de l'Unité divine, elle 
représente la Tora, source de l'unité du monde. Et cette unité est maintenant rompue, 
pour sauver Israël… 

La racine employée ici est קְע" :21 ;"בְקָעֵה" :16) בקע�(וִַ*ָ, explicitée par Rachi dans 

Berechit (22, 3) à propos de l'expression ע עֲצֵי עֹלָהOַַוַיְב, qu'il traduit par   א בלעז"ינדרפ
(fendre) – et non א "סינדר  (scinder ?) que l'on trouve par erreur dans les éditions plus 
récentes...De cette racine provient le mot plus connu בקעה = une vallée.   

Dans la Tora orale et dans le Talmud en particulier, on trouve une autre racine : 

 qui signifie déchirer. Pas de doute, le Talmud indique une atteinte קרע de ,קריעת י� סו� 
bien plus grave au monde de l'unité, que celle donnée par la Tora écrite: tandis que 
"fendre" ne la fait pas entièrement disparaître, "déchirer" est une destruction de l'unicité 
de la chose en question… 
 

Mais la raison principale de l'exemplarité de ce miracle est dans le fait qu'il est triple :   

� Verset 16: Dirige ta main vers la mer et divise la: Dans un premier temps, il y a 
négation de cette entité constituée par l'eau, négation de la situation "normale", dont 
l'origine remonte à la Création du monde  וַָ*נֹס, הַָ*� רָ?ה  – "La mer le vit et se mit à fuir" 
(Psaumes 114, 3 = Hallel) 

� Mais dans un deuxième temps, מִימִינָ� "מְִ:מֹאלָ�, וְה8ַַיִ� לָהֶ� חוֹמָה  – " les eaux 
se dressant en muraille à leur droite et à leur gauche". Voilà que le liquide s'est mué en 
solide, que la négation s'est faite positive, pour donner naissance à une création 
nouvelle.   

� Et c'est alors qu'intervient la phase ultime du miracle: le retour à la normale !   

ב הַָ*� לִפְנוֹת ֹ�קֶרוַָ*+ָ  לְאֵיתָנו  – "la mer, aux approches du matin, reprit son niveau"; ou, 
selon Rachi, "retrouva sa force première". La Nature reprend ses droits.   

 

Mais pourquoi faut-il "gaspiller" un verset de la Tora pour nous apprendre que, le 
miracle ayant cessé, la Nature reprit sa place?  L'enseignement est important:  

• Il s'avère que, non seulement la Nature ne contredit pas le Miracle – mais il faut 
comprendre qu'il y a continuité entre ces deux règnes;  

• Plus encore, la Nature est elle-même d'origine miraculeuse, puisque 
l'intervention divine fut nécessaire pour retrouver la nature à partir du miracle.   

Nature et Miracle ne sont ainsi que deux aspects d'une même réalité, comme le corps 
et l'âme; et c'est par le miracle que se révèle la dimension miraculeuse de la nature.  .  .!   
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ET LES EAUX FURENT DIVISEES 

Mais qu'ont donc fait les enfants d'Israël, pour mériter un miracle d'une telle ampleur?  
Au contraire, "ceux-ci sont idolâtres, et ceux-là le sont également" aussi le midrach 
Vayikra Raba 23, 2).  

Plusieurs réponses sont apportées à cette question. Mais la raison majeure peut être 
formulée ainsi:  

Le privilège de cette révélation métaphysique, qui assura le salut du peuple et le début 
de son histoire collective, est à attribuer au mérite des Patriarches d'Israël, et tout 
particulièrement à Abraham. Voici comment : par un raccourci saisissant, le midrach 
(Berechit Raba 55, 8) exprime cette idée, en s'appuyant sur un détail lors de la 
préparation d'Abraham à l'épreuve ultime qui lui est demandée par Hachem, la Akedat 
Itchak.  Le verset (Ber.  22, 3) décrit le zèle du Patriarche à accomplir l'ordre divin, 
malgré sa difficulté indicible:  

וְאֵת יִצְחָק , נְעָרָיו אִ�וֹ  ְ+נֵי
 וִַ*Oַח אֶת, חֲמֹרוֹ 
בֹ+ אֶתוַַ*חֲ , �בְרָהָ� ַ�ֹ�קֶר וַַ*ְ+ֵ �
  .  לוֹ הָא5ֱקי�
?מַר
ה8ַָקוֹ� אֲֶ+ר
אֶל, וַָ*קָ� וֵַ*ל4ֶ, עֲצֵי עֹלָה, וַיְבOַַע; ְ�נוֹ 

Abraham se leva de bonne heure, sangla son âne, emmena ses deux serviteurs et 
Isaac, son fils et ayant fendu le bois du sacrifice, il se mit en chemin pour le lieu que lui 
avait indiqué le Seigneur.   

Et ainsi note le midrach, à ce propos:  

 

 

On remarquera que cette racine verbale n'est pas très fréquente dans le Houmach; 
mais les 2 autres occurrences (Berechit 7, 11 et Bemidbar 16, 31) sont au passif!  Cela 
justifie l'enseignement du midrach, indiquant l’intervention active d'Abraham (qui 
craignait de ne pas trouver sur place le bois pour l'autel, R.  Behayé), comme source de 
la délivrance active de la part de D-ieu (et si le verbe décrivant la division des eaux est 
au passif, celui qui s'adresse à Moïse au v.  16, בְקָעֵהו", est bien actif.  .  .  ).   

  

    ''''חחחח, , , , בראשית רבה  נהבראשית רבה  נהבראשית רבה  נהבראשית רבה  נה

' מיאשא ותני לה      בש� ר' חייא בר יוסי בש� ר' ויבקע עצי עולה ר
בקיעות שבקע אברה� אבינו עצי עולה זכה להבקע הי� ' בניה בשכר ב

ויבקעו המי�    ) ש� יד(ויבקע עצי עולה ונאמר להל7 ' לפני בני ישראל שנא
  ה לפי כחו "לוי דייI עד כה אלא אברה� לפי כחו והקב' אמר ר

Berechit Raba 

Ayant fendu le bois du sacrifice – On enseigne, au nom de R.  
Benaya: c'est en récompense des deux entailles que fit Abraham aux 
bois du sacrifice (עOַַוַיְב), que les enfants d'Israël virent la mer se 
fendre ("קְע�וִַ*ָ) devant eux. R. Lévi repartit: c'est exagéré!  Abraham 
agit selon ses forces (limitées), et Hachem par sa force (illimitée).  .  .!   

 



 

MELAMED  -  HOUMACH  -  BECHALAH  -  LA TRAVERSEE DE LA MER  -  12/13 

 
 

 
  

Voici (dans la continuité du midrach précédent) une 
suggestion de travail à faire avec des élèves relativement 
avancés, d'un enrichissement sans pareil:  

Rechercher, puis tenter d'expliquer, tous les parallèles 
existant entre la Akedat Itshak et le récit de la Sortie 
d'Egypte + traversée de la mer (d'après une idée de E.  
Chaï).  

Voici, brièvement, une liste non exhaustive des items à 
développer (en premier, référence à Abraham/Berechit; en 
second, traversée de la mer/Chemot):  

� "Levèrent les yeux"  22, 4+13 – 14, 10 

� "Trois jours" sur le chemin du sacrifice  22, 4+5 – 5, 
3 et 8, 23 

� "Vision" et "crainte" – notions permanentes, mais 
laquelle entraîne l'autre?   

� "Le mont divin" et le Temple  22, 14 – 15, 17 

� Intervention de l'ange de D-ieu  22, 11+15 – 14, 19 

� Rôle du 'anan = nuée; explicite dans Ch.  14, 19 – 
Rachi sur Ber.  22, 4 

 expression qui n'existe dans le = על שפת הי� �
Houmach que  22, 17 – 14, 30 

N’es-ce pas ici un magnifique exemple de l'œuvre des 
Pères est une empreinte pour les Fils? =  7מעשי אבות סימ
 ,Eux, qui vivront, au niveau national de Réalisation  לבני�
ce que les Patriarches ont vécu dans la dimension 
individuelle de la Foi.  .  .   
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Tels sont les passages, certainement bien connus de nos élèves, qui sont récités –       
le matin:  

וַיְכַ/" מַיִ� צָרֵיהֶ� .  וִידִידִי� עָבְר" יָ�.  וְזֵדִי� טִַ�עְ�ָ . "� לָהֶ� ָ�קַעְ�ָ וְיַ� ס
  מה� לא נותר אֶחָד

Et tu leur as fendu la mer des Joncs – et tu y as englouti les impies – alors que tes 
aimés ont pu traverser la mer – mais les tyrans furent recouverts par les flots, sans 
qu'un seul survive.   

.  .  .  et soir: 

וְאֶת רוֹדְפֵיהֶ� וְאֶת .וֹנְאֵיהֶ� ִ�תְהוֹמוֹת .  עֲבִיר ָ�נָיו ֵ�יBִ 7זְרֵי יַ� ס"�המ 
      טִַ�ע

.  .  .  Celui qui fit traverser ses enfants par les trouées de la mer des Joncs – et qui fit 
s'y noyer leurs poursuivants et ennemis dans l'abîme. 

 

. 

 

 

 


